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L E S E F F E T S DE L ' A U G M E N T A T I O N DU P R I X 
DU TABAC. — Le bruit courait en v i i e , mercredi ma
tin, ou'un chômage important allait se produire à la 
manufacture de* tabacs, par suite d 'un fléchissement 
considérable de la rente. Voici quelle est la si tuation: 
Le chômage «'effectue chaque année à l'époque de 1 in
ventaire et les mesures prises pour le mous de juin 1903 
ne diffèrent pas de teilles de lanne'e, précédente; les ou
vrier» et ouwTièrei chômeront uu 24 juin courant au i 

I) autre part , en ce qui concerne un chômage 
pr<jbién,at..pi\ i'. se pourrait que. d'ici six ou huit mois, 
par suite de la baisse très sensible de la vente des Ubacs, 
Ton se voie obligé de supormer plusieurs services. En 
effet. depuis à peine deux mois que la n o u v e e loi est 
tmtse en vigueur. il s est Droduit une baisse de 15 U,U 
liai», a vente des ià-iWs à 65 centimes le paquet (bande 
verte), vendus préeédutnintnt 60 centime»; l'ensearlile 
de la vente des „utrcs tabacs de zone a .subi une baisse 
de 10 0 0. Si cette proportion so maintient e t que le prix 
de revient général ne vienne pas contrebalancer cet 
état de choses, la loi sur le» tabacs n'atteindra pas le but 
qu'elle se proposait et ne fera que diminuer le taux de 

LA MORT DU B R I G A D I E R SOULER. — M. Da-
vaine, jugo d'instruction, continue son enquête au sujet 
de* circonstance» qui ont accompagné la mort du briga
dier Sohkr. 11 a Je nouveau entendu, mcroicdt. le Père 
Bernard, HAdemstoriste. Il a interpari également, i 
qaatre heure» de Vaprès-màli, M ..'abU> Dcvp.j-te, vicaire 
de Saint Pierre Saint-Pau!. 

M. labbe De porte, (pu donnait le bras su R. P . Du-
T>uis, pendant que M. (Jrou. sau marchait de l 'autre coté 
du respectable religieux, n'a pu «I.V.'arer qu'une chose, 
c'est qu'il avait vu Je <OI-J>O du brigadier Sdhier étendu 
»ur le pavé, mais que ni lui, ni aucune personne de l'en
tourage o'avaieml piétine le malheureux, qui fut. du 
reste, w' -n ; preM(ue îiiuiiodiateiuent par -M. Guidé et par 
le* agents. 

Quant au nuop .rt tics menecins-légist s. il n'a pu être 
public, par auiun journail, par l'excellente raison qu'il 
n'a p . :i i on été ck'pctoé. On .so demande môme quelles 
peuvent i de ce rctaivl a i / peu expli-

MORDU PAR UN C H A T E N R A G E — Mercredi 
matin. M. !.. Rivière. ménU-cin-vétérinaire, a été requis 
pour i i .o ' i i l r a l'txanien du cadavre il un ' l u t qui avait 

. |<UK« V'uit. il;., ici <• rue des t '•!"- prolongée, 
i." ( n il. I io tu d .:L. un grenier, .-'e.' . ' m 

ce .-m- Virt .'. l'a ii.oeiu à la main eiieite. M Rivière 
eyan» reconnu, .i ' u i, n du «a! vie. ' « lc«,t«ji>, de U 
race a er.vové nr :••<'• I •• ••:•• "t le p. r 
l 'Institut I ' . . ' u I I I». p ' i i r v être ioigTi•'• •. 

ISBN FAN T MARTMR l"H O O N D H ' O l l R T . — 
M. Délai.- ju •• Il iction. aie em-ipignc d'un greffier. 
.se.st n u l.i. nier rcrfi après-midi, a Oondecourt, .i l'effet 
d'interroger «i \ . i . léinoius dans, l'affaire cwicern 
font d"Ai R 

s o f l f . ' l l . i l - I K V L E D'I IOUTII 1. I .T l 'RK Ul 
MORD. — Li 'néraJe de la So 

• .:1 
.iiin, a cinq li- lires pi,- L I S du .soir, au si je de la so 
• lé, rue des I- eut», o. ami .nnc Faculté «des Science». 

. Bédéne, pi fe. ..'u; de la Sren'lé. rcra nm confi 
-ce. Une toenti - varu'vs. four-

• » par M. J . H Lorthiois, horticulteur à Canteleu-
J. '•'. irrmiiN n l.i séance. 

U N E OR1 VF. T B R M I N E E A S A I N T A N D R E . — 
Quarante ouvriers i «cura en jacquard, armure et toile 

e , l l i - à ' i ni André, qui 
n'étaient nii.< en irièv. le 11 .imn. ont repris le travail 

ife-ntc étant intervenue entre eux et leur 
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jeudi. 111 courant, en vu. «I ^ morveaux qui teront exé-

. 
Une tel • i •' nn •• l'ir la llramlr-

Uni „.••<•• il, ( ' . ••• d u 

Il . r. au II m I l .'e-'.o. tte. le dinnr.-lle 21 
i h ur . du soir. !«• i r .. i .eni.e com-

pi , r. I un • n . i l .-u \ i o • b..i et un i i il artifice. 
I uii.,,,i ,l,n,ii4il, ,•. — 1! ' non \ i lr li. à 

huit h. ur.s . t demie p m • du s. • . i. ,'. ('<//<! 
/;. '/,. l u . , 33. lue .1 l î 'u l . i ix (l'r..ix I. u -lie). 

W A l i n i ' I . I I S M„»„i>l, „,i,m,:,*,!• . — An. 
jeudi, a neuf heur s nr. >• s .lu SOT. I 

'le viiueeli pn -
BAISIKI X. — La S mutuels Sai.il-

Mini.», du IV..: l'-uisi. ix. vien: de n..i,m..r M. Jules 
, I*. Uto t - e.li. n. -i 

ele la mutualité . 
l O U M O I M . . — / , . . Fr.r,< . / ' . I n , . - . — Lee M 

e :» IUS militaire» .sont invite» a ta réunion trimcntrielie 
qui se t i en t r a le iliinan. lie 21 juin, à cinq heure» du 
»oir. 11.. / M. o~..ir Petit, ru. de la Mariiére. 86. Lo 
aecretiire se tiendra à la disposition «le.s jiejfconnc.s qui 
. iînl faire partie de U fluoieté. 

tlm ni, ih, fmnrt. — La (Vmiini.ssion prie 
tous :.., musiciens d'assister à la .sortie de dimanche 
prochain 21 juin, à trois heures (proecssion). Réunion 
À trois lu ures. au local de la société. 26. rue de La 
Vigne. 

A S'-JACQDES MAISON DU DEUIL 
ÎOS-111, ru! lu Collecte 

Iiciill en 24 begrrs. Location de Châle; 

CQNVOISFUNÈBRES&QBITS 
Les mm'm et uonn.us ,m ci de U fcunit* D B S C H A M P S . 

R1"*SIU>1 s>KAl X qui, par oobfi, n'a M nu. ut pae reçu 
d© lvtLr» de faire-part du décos de Monsieiir Auguste 
!>BM(niAMPS, veuf *U I>wne llorWi-r* D K S K u l ' S 
NIOAI'X. piev9einen1 -U-,-!-> à Routbaix, J<: 14 juin 1903, 
dana si "/o" aimôe, adTiunf!»tir« des Sacrements de m i r e 
jitt'io U Saiute-Eçliae. sont priée de coiLsidvrcr le présent 
avis comme en tenant lieu et-do bien vouloir a-ssUter a la 
Mceae de Convoi, qui sera ctilébrée le n u - u n d i 17 cou
rant, à 9 heures, AUX Vigiles, qui iseront chantées le mé
mo jour, à 6 heures ,et aux Convoi et Service S]6eânels, 
qui auront Heu !e jeukJi 18 dudit mois, à 10 heorea, en 

Notre-Dame, •>.» paroiaM, à Itoubaix. — L'a&âcm-
l>iee à la maison mortuaire, boulevard de la Képubii-
que, 51. 

POMPES FUNEBRES CORNILLE-PENNEL 
(BitII lli:-t ORMI.LE, Raccawnm) 

23, r. de Lannoy, et 10, r- Bernard, Rimbaix. Fabriqu» 
de cercueils, tentures p ' chapelles, corbillards de toutes 
classes, fourgons p ' t ransport de corps en France e t à 
lé t ranger . Renseignements gratuits p ' le cimet:ère. Cou
ronnes. Fournisseur des cercueils pour Ihôpttal et le 
Bureau Je Bienfaisance. — Téléphone 748. 16472 

— — • 
JVECI?OZ OGTE 

Nous apprenons avec regret la mort de M. 
Léon Danjou. il. Uanjou a, pendant de longue» an 
nées, dirigé à Lille, un important ton.inerte de 
drogueries pharmaceutiques. 

M. Loret , commissaire de police à Bailieul. est 
décédé à la suite d'une longue et douloureuse maladie, 
a i"àg» de 49 ans. 

Jeudi matin, à d'x heures et demie, en l'église 
de Lambersart , auront lieu les funérailles de M. Bas-
loen t'Iievre.son. in»pect«ur de la Compagnie d'assuran-
'cs /..' l'hinix. 

• • 

MARIAGES & FIANÇAILLES 
—— Mardi, a été célébré en l'église Saint-Etienne, 

i Lille, le mariage de M. Maurice Malpet, directeur 
d'assurances, avec MU* Geneviève S c n r e , fiile de M. 
et Mme Uustave Scrive. 

On annonce le prochain mariage de M. LouLs 
Jlorol, «ecrétaare à la direction de» douanes, à Lille, e t 
de Mlle Florence Oest, de Boulogne-sur-Mer; — de 
Mue Irène Dumont, fille de M. Dtunont, chef de section 
à ta gare de Lille, avec M. Jean Cbavy,. ingénieur à 

Avion; — de HBe Lucie Watteau, fille de M. Wat-
teau-Gosseiex, fondé de ponvoirs, rne de Turenne, avec 
M. LefebvTe, at taché à la maison Kuhlmann. 

TRIBUNAUX 
TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE LILLE 

Avduntt du mercredi 17 juin 
Présidence de M. S ix , vice-président 

L'audience correctionnelle de mercredi étai t des plus 
courtes. 

LA FRAUDE. — Le 12 ju in dernier, vers deux heures e t 
demie de .après-midi, les douaniers arrêtaient au pont du 
canal, à Roubaix, deux femmes enargée» ele marchandises 
de fraude : 2 kil. de caifé vert, 100 grammes de café brûlé, 
100 gramme» de tabac en poudre et 900 grammes d allu
mettes, d'une valeur totale de 8 fr. 75. Ce sont : Made
leine JLabert, femme IKurne, 38 ans, ménagère a Roubaix, 
rue du Fort , 8, e t Louise Boulogne, femme WarteJ, 27 
ans, bobineuse à Roubaix. rue de <Jourtroi. 6 jours e t 
500 francs à Madeleine Libt r t ; 3 jours aivec sursis e t 
500 francs à Louise Boulogne. 

— .Maria Coi'busier, 32 ans, soigneuse à Roubaix. rue 
de i'FJpeule. estaminet du Pèlerin, est une fraudeuse in
corrigible. File a été à nouveau pincée à Toull leis . au 
pavé de .Sall.'y, vers midi trois quarts, le 13 j u i n ; elle 
était accompagnée de sa fi'.Vtte de 10 ans, qui, ed'ie aussi, 
portai t de. la traude et q u e . e dresse ainsi vraisemblable-
meot a l'art de d é ; ^ t c r les douaniers. L'enfant avait 
2 kilog. de ca,fé vert, Ja mère 4 kil. La elouane ne poursuit 
pas l'enfant en raison de son jeune âge, mais la mère, 
Maria Coibusier, encourt 2 mois de prison et 500 francs 
d'amende. 

— Eugénie Debuleux, 19 ans, soigneuse à Roubaix, rue 
Magenta, est sortie de prison le 29 mai dernier, aorès une 
contrainte pour fraude; ca ne l'a pas corrigée, ear aussi
tôt libre, ciae s'est empressée de recommencer. Elise s'est 
fait arrêter le 13 juin, vers trois heures e t demie de 
l'après-midi, au sentier l ié . in . terri toire de W a t t m o s , 
avec 200 grammes de café torréfié et 125 grammes d'allu
mette» chimiques. Elle est condamnée a 12 jours de prison 
et 500 francs d'amende. 

— Ctyrille Meifroid 20 ans. n igneur à Neuville-en-
Fernun. fraude de 11 kil. de café vert, près de la croisée 
Lcipers, à Roncq, vers minuit, dans la nuit du 13 au 14 
j uin ; 6 jours avec sursis et 500 francs. 

— Zeilio Dnviyier, 20 ans. e t Marie Dewulst. 18 ans, 
seiigneuse. demeurant à Roubaix, rue SaMnio-FUisabetA, 
ont été arrêtées le 11 juin, vers onze heures élu n>ir. à 
WattreloB, sentier De kart, avec 36 k3 . d'a-Mumettes bel-
g, s. «l'une valeur de 162 f r a n c . Z.-He Duvivier est con-
daiiin.se à 2 mous ele prison et 500 francs d'amende ; Mario 
I), wulst ii 10 jours et 500 fran. s. 

— Il.ji-s la plaine L.-rioutre. à XeivvilHe-en Ferrain. le 
13 juin, vers une heure du matin, les douaniers ont sur
pris avec 90 kil. de café, .1. ux fraudeurs .le -rofecsioa. 
!.. un. Lucien Dujardin, 26 ares, jieigneur à Wattreîos, 
rue de l'Union, encourt 2 mois de prison et 500 frane-s 

i l'autre, .Iii'es Vcrc.-in.lt, 30 ans. tisserand à 
• n Ferrain, quartier de la Vieille-Motte. 10 jours 

<t 500 francs. 
— Pour fraude de 3 livres d'a'lumettev;. à Wattrelo», 

carrière Meurisee, le 12 juin, vers midi un quart . 3 jon-s 
IIVI. Mirsi.s à Uustave I lauhert . 23 ans. nhaudronnier au 
H a v r e : 6 jours e t 500 fran s à Aimable Colasse, 42 ans. 

•— Bugène Le-brnn. 40 ans. ehandronnicr à Roubaix, 
rue du Clicniin-dc Fer. fraude- «le 500 crammes d'.ilimiH't-
t .e. à Wattrelo». carrière Lorfèvre, le 12 juin, vexa ouafre 
heur.fs du .soir, 8 jours de prison et 500 francs .l 'amende. 

ArTAinra Divmsro — II . nri Placltaert 37 ans. boulan
ger, à Croix, infraction à un arrêté «1 interdiction «le sé
jour 1 mois «!«s prison. — C*l.'«mentine Coibn. 66 ans, 
ménagère à Ronhei i , infraction à un arrêté d'cTTiulsion, 
1 mois de pr i 'on. 

TRIBUNAL CIVIL DE LILLE 
Audienr. du rriee» ,lu mercredi, 17 jvin 1903 

- .- de M. SF.K. vi«e-pn'--iel nt 
I^fe 1'Ii'idiratKin.s riiivant;.^ oi.t eu lieu. n H i r m l i , à la 

barre île 'la 2 chamibre du tribunal e-ivil de Lille. 
I. — VII.I K DE H.iriiAix. Grande-Place, 10. une mai-

s ui à deux ét-egi'6. à iLsage d'esttoniinot. sous l'enseigne 
Au liful ,1'Or, à vendre pa r suit:> de saisie rnimijiilicje. 
La maison e«*t érigée sur un terrain t. nu en arrenti i u: 
il . 11. piecs de Roubaix. à eonuptcrdu 1er janvier 1818. 
et t^.ur 09 anneVis. moyennant une redevance amiueJ o de 
79 litres 88 centilitre» de b'é, (te43e8 sont les ancienne» 
«t eruriensea fonnirle»). FJIIe appart ient à M. Louis De-
l.r.il'.u t. marchand <re ikeiîwtis. Onar*le-Place, 9, qui 
soulève, à l'audience, un incident: ul demande au tribu
nal la remise <!.' l'anijudiictition à une audience ultérieure. 
S««n avocat, M' Wirquin . «ayoae qu'il serait i ifisisiif 
.1.. M \ ! Loué, .-t CaïAi.e-s Lt^èejv^i ma.rellian'1^ l>ra«-
sounj à l letn. qui le poursuivent à J'enoontro de cet te 
prétent ion; M' Leroux expo»» que le Tribunal de e otn-
i.. r., «i'.- lîeurli.iix a ele'jù jag. . cette question et a déciatté 
M. I) .In.-Is-uit debXeur «le .\Ii.\I. Lesdercq; sans uoata, 
ar-n.4 vient d'être interjeté, mais seulement • g ne' 'iit3 
joun» avant la vente, en vue de er-cne-r élu t 

Le Tribun.-»! a décidé que la vente aurai t lieu de .suite; 
il a -I i e été procédé incr.riînent n e^-tte aciju.lication 
sur la mise à prix «le 1.000 franc*. Aucun amateur ne 
s Y-tant présente. M" t ludicn a été iloetleiro adjudicataire 
jk.ur cette .son.me. 

I I . — VII . I .E Dr: TotBcoiNii. Grande-Place. -2. «ne 
maison à usage d'épicier, comprenant grand l.auiucnt à 
usage de magasin, salon, safie à manger, cliau'ln-e.s. etc. 

..'.son ost louée pa r Mme Victoire Contamine, 
veuve «le M. Levât, né^.xiant en grain*, au lover anime) 
de 2.500 Irane.s. Ma* u •• x. 20.000 lr. ; à -M Jasnar 
pour 40 600 franc». 

I I I . — V I L L E DE ROCHAIX, une maison à u.*. 
leuation situes; 17. ruo ele la Pix.vJdcnce. occupée pa r 
Mtne veuve 1'.^ k-t-lvet iemne ; n>ise à prix, 7.C0O fr. ; à 
M' Lefort. peur 10X00 francs. 

IV. — VIIJ .K DE RotBAix, rue de la Provi.l i , an 
terrain propre à bâtir, d'une ccnUvnance de 5 ares 41 

occupé p i r M. Julien Parleet au loyer annuel 
ele 547 francs. M' Lefort est a.ljii.l«a:aiie pour 11.400 
franc.--; La mise à prix étai t do 10.000 francs. 

V. — CovrMi'SE DE C R O I X , une propriété situés rue d u 
Troca le;.n>, et «-om.pev.ee de trois maisons à usage e! habi
tation. "Ort-int les numéros 30. 41 et 43 liueVs v.ilsile-
ment pour 28 francs pa r mois chacune. La mis? 'i -. ix 
«••ait (!•• 8.000 francs; M' Ldt'ort a é.e dueJaré adjudica
taire pour 12 000 francs. 

V I . — COMMUNE DE LANNOY, à l'anglie de la rue 
R.yale et de la place Vendôme, une grande ptvpriété 
«-. i n-pr. nant une maison .Tvex- dépendtances. un m erllt 
à usage de bra.sse-rie avec tnagasin», eaveis. remise, le 
matéruil ine!-ii.siri«.l. le» ohaaKKère», cuves, réservons, e tc . . 
a v.-iiilre aime.s surenishèr» elm .sixième, sur la miise à prix 
.le 11.670 francs. M' Dcsimazières est denaitiveincDt (ul-
jiii i^ataire rneur 19.000 franc». 

V I I . — C'OMMINF. DE L Y S LEZ -LANNOY, "iiartier «la C'o-
•ier de Montois. une propriété» c«jtnsprenant deux 

maisons, dont une à usage d 'estamin.t sous .enseigne 
A VArtilleur, occupée pa r M. Sclieper.s-Séga u lover 
de 18 francs nar nii/iis ; et l 'autre à usage do particulier, 
au loyer do 13 francs par mois. Mise à prix. 7.000 fr. ; 
M II Bnaziîjrcs est adjuklie'ataire pour 9.800 franc». 

TRIBUNAL DE COMMERCE DE ROUBAIX 
Audience du 17 juin 1903 

Président, M. D V B I . Ï 
Assesseurs, MM. W I C A R et MATHON 

L'AFFICHAIIE Minai.. — Dans le prccèvs intenté par M. 
M.Jeu.l Carré, alh- 'heur nmnieipiiii ele Roubaix, à MAl! 
M.I-.M n e t Vermant, au sujet do l'al fichage sur un mur 
que M. C a n e preUn.lait lui être réservé, le Tribunal a 
estime <|uc ce mur, autrefois mitoyen, appartenait emoro 
à la vi te de Roubaix puisqu'elle a acheté la pronnété de 
Mine Motte. En conséquence, le Tribunal a condamné 
M. Masson à payer à M. Carré. 25 francs de «lejiiun.ages-
iiiLéréts, et lui a fait défense d'apposer des affiche., sur !o 
dit, ii.ur, soins peine de 50 francs d'amende pour cluuiue 
contravention constatée et Jui a accordé recours et ga
r a n t e contre M. Veimant. Ce dernier p;iyera donc les 
25 fran-e.s de dommages-inu-rèts. rJus 6 fr. 25, montant 'de 
!a location de remiilaccment pour un trimestre et les frais 
du procès. 

COUR D'APPEL DE DOUAI 
Présidence de M. P A U L , premier président 

L a r e s p o n s a b i l i t é d e s e n t r e p r e n e u r s à l a s u i t e 
d e l ' a c c i d e n t d u n o u v e a u c o n d i t i o n n e m e n t 

d e R o u b a i x 
Le 21 mars 1901, un ouvrier tailleur de pierres, Go-

deau, au service de MAI. Goffin et Uaberel, entrepre
nd m - a Roubaix, était renversé par une pierre sur le 
chantier du Nouveaa Conditionnement de Roubaix, e t 
mourait , quefiiues joers anrès. des suites de ses blessures. 
Apre» avoir réglé à sa veuve les indemnités prévues par 
la loi du 9 avril 18tf8, MM. Goffin et Gaberei se retour
nèrent contre rentreprene.ur général de la construction, 
M. Pennel, et prétendirent lui imputer la responsabilité 
de l'accident survenu à leur ouvrier. 

P a r jugement du 5 janvier 1903, le Tribunal civil de 
LiMe admit la î-osponsabilité nartielle de M. Permel, e t le 
coneLmina à rembourser à MM. Cîoffin et Gaberei le 1/3 
des indemnités par eux versées, sous prétexte que le ter
rain où s'opérait le dressement des pierres était encom
bré et ne permettai t pas l'emnloi des procédés d'aroboni-
taige nécessaires, ce à quoi aurait dû veilleur M. Pennel en 
sa qualité d'entrepreneur général. 

L a Cour de Douai vient, sur plaidoirie» de M* A. Wi-
baux (du barreau d* IJNe) poux M.Pennel, e* de M* Ador 

(un barreau de Douai), pour MM. Gotffin e t Gaberei, de 
réformer le jugement dû Tribunal civil de Lnae, e t de 
deebanger M. Pennel de toute responsabilité. 

L a Doux constate que la manœuvre des pierres, an 
cours de laquelle est survenu l'accident, n 'était ni dange
reuse, ni difficile; que l'ouvrier victime avait tous Tes 
matériaux e t instruonents nécessaires pour Vaccoirrplir, e t 
devait en faire un usage judicieux; qu'il a commis une 
imprudence et une faute personnelle qui ont occasionné 
l'aevident; mais qu'aucun manquement iprofes>siotnnel ne 
pouvant juridirjuement être relevé contre M. Penne), 
celui-ci ne devait encourir aucune respon»abdlité. 

E n conséquence, la Cour met à néant le jugement do 
LîEe, déboute MM. Goffin et Gaberei de leur recours 
contre M. Pennel, e t les condamne en tous les dépens de 
première instance e t d'appel. 

CONSEIL DE GUERRE DE LA I " REGION 
Séance du 17 juin 

Président : M. le heutenfln!t-ee4onél LELEU, du 43" régi
ment d'infanterie. — Ministère public : M. le comman
dant LETERTRE, commissaire du gouvernement; M, le 
lieutenant CONSTANT, substitut du commissaire du gou
vernement. 
Juiles Van Broeck, sol«lat de 2" classe au HO* régiment 

d'infanterie : abandon do -post- é tant de garde. Deux 
mois de prison. Défenseur. M* Marcliant, avocat à Lille. 

Aimable Louis, jeune soildat de la classe 1901. du 
recrutement de Cambrai : insoumission. Acquitté. Dé
fenseur, M' Déraudin avocat à Lille. —'— Léon-Alfred 
Rile-I. cavailier de 2" claœe au 4' régiment de cuirassiers: 
désertion à l'intérieur en temps de paix avec emporb 
d'eil'ets. Six mois de prison. Défenseur, M" Santerne, 
avocat à Lil.'e. Louis JustaJ, réserviste de la clause 
de 1890, du recrutement do Rennes : insoumission. Deux 
mois de prison. Défenseur, M* Marchant, avocat à Lille. 

s> 

I. A P U B L I C I T É 
I l y a de» gens qui disent : t J e n» veux pas faire da 

publicité; je n'en ai pas besoin. A bon vin, point d'en-

(Quelle erreur ! Tout le monde aujourd'hui a besoin de 
U publicité. Comment voulez-vous que le public sache quo 
vous vendez du beau, du bon et pas cher, si vous ne le lui 
dites pa»? E t quel moyen plus sur de le lui dire que de le 
répéter fréquemment dans un journal lu par tout la 
monde. 

s» 
NO U VELLES R ELIGIE USES 

R O U B A I X . — Eijlise ,hi Sarré-Cirur. — Jeudi 18 juin, 
à hui t lieiiros, «pèi'ei uuwc du coi-loge Notre-Dame-des-Vic-
toirvr, et de l ' Ins i i t a t Technique, avec cliant par les pèle
r in, . La me.sse «sera célcbrce ^a r M. Uhesquièrc, supérieur 
du Col ège et l'alloeution sera faite pa r le prédicateur de 
la ncuvaine. 

ETABLISSEMENT 

D'HYDROTHÉRAPIE 
d u Docteur DELA.UXOIS 

& B o n s e c o u r s - P é r u w e l z 

003EUt-g l»3E*OIaT 1~> «r» .VOB 
{Les mrticlet publUt dans cette partie du journal n'en-

fagint ni l'opinion, ni la respectabilité de la ridact\on.\ 

Croix, le 17 ju in 1903. 
Monsieur le Directeur du / s a n t a l </c Soubmx, 

Nous eivons 1 honneur de so.uciter de votre bienveil
lance. liieA.petaJito de vos eeconnes, afin de nous permet
t re ele présenter aux habitants de Croix, les observations 
nni .suit. ut. et ev, dans le but de réduire à néant les ra-
cotiuers ele personnes intorei>sées, qui voudraient faire en-
dsasar aux lueiuibtes <ie la minorité du Conseil municipail, 
la re«i*oii>->aA>i.'ite d'un articie naru dans un journal heb
domadaire, où les sociétaires do la nouvelle l l a imonie se 
sont trouvées rués , pour leur non-participation à la caval
cade «le Riubaix. 

P a r cet te protestation noues voulons confirmer la décla
ration «juc nous avons cru devoir taire en séance du Con
seil, au sujet du dilléreml qui a causé 'la. division de 
l'ancienne Harmonie municipale. 

D u procès survenu, qui d'ai'ileurs est toujours pendant , 
nous estimions, et , c'est encore notre avis, qu'il étai t 
pre leiaiee de i.ti:>ser aux tribunaux le soin de se «pronon
cer, avant el accepter la demande d'un groupe qui solli-
ciftiit le titre «le Mu.->i.iuc miiniclpale. 

Notre manière de voir n'ayant- JKIS preWala, nous avons 
ju.g.' «pie nous «levions rester étrangers a !a décision prias, 
ne voulan Biaftifttttr aucune pivlét^ence en faveur do 
l'un* ou 1 autre groupe. 

Depuis cette »sano», notre a t t i tude a toujours été con-
foiine à notre deV.ajation. et neus ne voyons pas, ou 
•plutôt nous le voyons trop bien, pourqaoi certains nous 
at tr ibuent la paternité de l'article visé. C'est ceiiendant 
ce (pin résulta d une ooBveiaation que nous «Éncs, «U-
mam-he «lernie-r, d.ms un Café oe la Croix Blane.be, avec 
un nnsieien du groupe municipal, en 7>réisensc de -nlitsicurs 
ténuoins ! 

Voici exactement rapportées, les paroles de notre inter
locuteur : « Nous savons bien «pie vous n'êtes pour rien 
dans la publication de l'artu-Je, mais dans ii'intérêt de no
t re par t i , il faut !o laisser croire ; ça nous fera du bien 
pour ' les élections 1 ! I » II ajouta même que !e\s membres 
de l 'Administration munitinale les approuvaient nleine-
•BtfBV, nous n'en .sonnn«2s pas surpri-. Nous continuerons 
à «.les. rv. r elins «ette afla.rc la neutralité Sa pans absolue. 
Nous croyons que des c.liosess i- us sérisustM intéi-esseront 

.. l«..s électenra. 
Ceci, pe.ux remettre les chose».aa point, et nous avons 

l'assurance que notice paroi" ne s>era pas mise en doute 
pa*r le public. 

Veuilles nous «acaser pour la longs»Ul «le cette let tre 
e t l'abus que nous faisons de votre obligeance à tout 
moment. 

EX. avec nos remerciements, nous vous prions «l'agréer, 
Monsieur ,!e Directeur, nos salutations empressées. 

Pleur la mtnuritt' ifn ComêtU municipel, 
J. DxBOURfi, 

A propos de l'accident de la gare de Tourcoing 
Tourcoing, le 17 juin 1903. 

Monsieur le Directeur du Journal ilr 1,'nuliaix. 
J 'a i lu avec effroi le récit du terr ib 'c acvUlent arrivé à 

la gare «le Toutvoing. 
Puisque ion n'y a pas pense», permettez-moi d 'émettre 

t'Use qu'il serait bien faci'e d'otablir. dans le voisina-go 
de chaque « poiiix-e éleeitrique » un interrupteur de cou
rant , fermé n de/. Cela ctnpsVJaaraU d'aboi»! le premier 
venu de se servir de «es dangereux appareils; et. en cas 
d'iusi 'lent, rien r.e serait plus facile que de les condam
ner imstanttMiéiiMni à l'iimnobilité. 

Mon.situr le Directeur, nies civilités empres 
sées. Un ,lc hrtll. 

PETITE CORRESPONDANCE 

r»M«s«i "•" 
i i .. ssaU» f 

I m u d i i ». 

Un ami du peuple. — 1 ' Tenir les livres, la correspon
dance, envoyer les convocations, etc. ; 2" Adressez-vous 
n la l.lir.iirie'elu Ji.urnol tic ltouliuix. / . T. — Voyez 
M. le coiiiiL'-ssaire central. 

17» Houbouien. — 1" Vous le trouverez au Journée 
pfëeiel et d'aàUears «fans tous les recueils usuels de 
lois. V Cette question de prélève.!lient d intérêts n'a pas 
d'importance, car lis no doivent malgré tout être tou
chés «pie .s'il v a des bénéfices, fin tout cas, oui. 
Uinri M.. ToMrcoumf. — Voyez un bouquiniste à Li l le ; 
mais ce livre parait assez communément répandu. Adres
sez-vous aussi au bibliothécaire de la vil'lo de Laie . 
Deux tntétécê, L. M. Itimhaix. — Il n'y a pas de 2'. 
ténor dans cette parti t ion. De plus, nous ne connaissons 
pas ce morceau ; vous devez vous tromper. 

A. D. 1-i- — ^ o n > •' i a u t ' avoir pris pa r t à un fait 
d'armes quelconque. H. L. C. L. cl. îtOf. — Atten
dez que la loi soit passée à la Chambre des députés e t 
promulguée. M. I — Le service militaire n 'a aucun 
rapport avec les engagements pécuniaires que vous pour
riez contracter en laveur do votre mère. Vous ne TK>uvez 
être rappelé ou maintenu au corps que pour votre incon
duite , pa r le remariage de votre mère et par suite de sa 
mort. 

C O \ C O l ! l S D É P A U T E W E V T A I X DE J l ' H K M ' s 
P I I I I . I M MES E T l>E l 'Ol I II II l i s DE T l t A l l . _ 
Trois concours de juments poulinières de t r a i t e t de pou
liches de trait , âgées de 3 ans, auront tlieu en 1903: 

l" A Soient»», h 19 juillet, pour les animaux des arron
dissements d'Avesnes e t de Cambrai. 

2 ' A Douai, le 22 juillet, pour les animaux des arron
dissements de Valenciennes, de Lille et de jJouai. 

3" A Stccnvoorde, le 25 juillet, pour les animaux des 
arrondissements de Dunkerque et d'Hazeurouclt. 

Les demandes d'admission à ces concours, contenant les 
signalements très complets des animaux - aooompagneéea 
des cartes de saiMie dûment établies, complétées et régula
risées, devront être déposées à la mairie de tSoilesrnea, 
avan t le 14 jui l le t ; à la mairie de Douai, avan t le 17, e t 
i l a mairie de Steenvoorde, avant le 20. 

L e programme a é té affiché dans tontes k a < 
du département. 

LA SOCIÉTÉ COOPERATIVE 

LA CONFIANCE 
Ruo Ma Oantpag no, ROUBAIX 

Compte au jou rd ' hu i 1 4 6 5 a d h é r e n t s effectifs, so i t 
1 7 " 7 d e plus q u ' a u 1"' j a n v i e r d e r n i e r . 

L i n v e n t a i r e accuse à fin décembre 1902, pour la 
bibne l r a q u a l i t é : 8 f r . B S d e r e m i s e a la ron
delle. 

L a remise »nr les v ins , l iqueur» e t s p i r i t u e u x es t 
de 3 0 f r . SCO p o u r c e n t , non compris le divi

d e n d e d e 1 S f r . S O p a r ac t ion n i l ' i n t é rê t k G ° / . ; 
de sor te q n e l ' ac t ionna i re qn i a ache té p o u r 1 O O f r . 
e s marchand i ses , touche 4 4 f r . 8 5 . 

L a b iè re d e \ ' • q u a l i t é n e r e r i e n t q u ' à 
i S f r . 8 S la rondel le , oc t ro i de 2 fr. 40 o o m p r i s ; 
il f au t ê t r e rée l lement e n n e m i de ses i n t é r ê t s p o u r 
ne p a s prof i ter d e ces a v a n t a g e s . 

Les ac t ions émises à 2 5 f r . v a l e n t au jou rd 'hu i 
2 2 5 f. e t m o n t e r o n t encore , é t a n t donnée l ' a u g 
m e n t a t i o n c o n s t a n t e d u n o m b r e des ac t ionna i 
res , d 'où r é d a c t i o n cctnsidérablo des frais 
g é n é r a u x . 

O n p e u t d e v e n i r a c t i o n n a i r e e n v e r s a n t 25 francs, 
le r e s t e se p a y a n t aveo les bénéfices réalisé» d a n s 
l ' année . 

On d e v i e n t soc ié ta i re p a r la possession d ' u n e 
ac t ion de t r a v a i l c o û t a n t 20 f rancs . 24045 

««ss> _ 

e O N C B R T S * S « E < T T 7 t C U E S 
R O U B A I X . — Conecrts publics. — Voici le program

me Ô5es ooncerts qui seront exécutés, pa r la Grande Fan
fare, le dimanche 21 juin, au parc de Barbieux, e t le 
jeudi 25, place de la Liber té : 

P R E M I È R E PARTIE : 1* Aïlegro militaire ( X . ) ; 2' Fauet, 
fantaisie (Gounod) ; 3 ' Baïonnette, pd l t a pour pis ton 
(Boisson) ; 4 ' Sévaranùs, fantaisie (Rossino). — D E U X I È 
ME PARTIE : 5* Les Cadet e, pas redoublé (Souso) ; 6e 

France, ouverture (Buot ) ; T Pcllka inutative avec chant 
( I I . Ceadenne). 

T O U R C O I N G . — L'Harmonie du Grand-Platsir 
exexnitcra, le dimanche 21 ju in 1903, à cinq heures du 
soir, sur Ile kiosque «de la place Thiers, les morceaux 
su ivants : 1. Le Bienheureux, allegro, X.X. ; ù. f an 
taisie italienne, H . «Senée ; 3 . Valse iidyle, T u n n e ; 4. 
Sardannpalr, fantaisie, F . Leroux; 5. Le Sourire, Ke-
dowa, Flèche; 6. La Bordelaise, polka pour 2 pistons, 
E. MuHot.' 

SOCIÉTÉ «L'ÉCONOMIE» 
2 2 2 , r u e d u T i l l e u l , R O U B A I X 

VINS, LIQUEURS ET SPIRITUEUX 
La Maison vendant l a m e i l l e u r e q u a l i t é e t 

l e m e i l l e u r m a r c h é , accorde 

20 0 0 D'ESCOMPTE 
dont 4 5 0 | U sur la facture 

A . T O U T A C H E T E U R 
et 5 O | 0 sur le net, à ceu \ qui paient leurs factures «i 
30 jours et le mois de l ivraison. 

L a M a i s o n a c h e t a n t l a p r e s q u e t o t a l i t é d e s e * 
v i n s a u x v i g n o b l e s m ê m e s , e n g a r a n t i t l a p u r e t é 
e t m a l g r é l a h a u s s e d e 2<J> 0 | 0 q u i e x i s t e d é j à 
s u r l e s v i n s m a i n t i e n d r a s e s p r i x j u s q u ' a u 
3 0 J u i l l e t . 

A u d é t a i l o n d o n n e d e a t i c k e t s . 21218 

U N E MAISON Q U I S 'EFr c . ^ u J i A A R L E U X . 
— La maison d u concierge de la verrerie Guyot et C , 
à Alleux, construite à proximité du canal de la Sensée, 
s'est effondrée. Cet accident est at tr ibué à l'affaisse
ment des terrains occasionné par les travaux exéeutess 
su r ce canal. U n'y a pas eu d'accident de personnes, 
mais les dégâts matériesls peuvent être évalués à 15.000 
francs environ. 

S U I C I D E D U N E J E U N E F I L L E , A ILVSNON. 
— Une jeune ii.le d 'IIasnon. Mile Marie Lecceuvre, à qui 
son père avait refusé l'autorisation d'épouser un jeune 
homme de cette commune, s'est noyée dans la Scarpe. 

Grandes diminutions sur la MERCERIE aux 
GALERIES LILLOISES. 30861—59702 

B E S S-M es- 2 ^ *j :Ei 
LV C H A M B R E . — Séance du 17 juin (stat ta) . — 

A dix 1K jreis. neuf députes e.ont présents. A onae heu
res un quart , il y en a 17 e t .U. le -Ministre de la 
Guerre. 

L E BUDUET DU LA G O E H R E . — M. Ansecle préconise 
des améliorations à l'école des uuuittsj dAIo.st. 

M. Verliaegen demande que le gouvernement fasse 
voter à bref délai la loi orgamiiue relative aux officiers 
de réserve. 

M. Defnet se plaJnt des sévérités excessives à l'ar
mée, do l'insalubrité des cachots et <ies cellules. U cri
tique les frais énormes de la paperasserie an elcparte-
ment de la guerre et le nombre i*officiera u. :... IK.S à 
des besognes étrangères- au service militaire du pays. 11 
s'attaque aux cercles militaires créés pour la préserrva-
tion des soldats au point de vue re.igieux. 

.MM. Lemonnier, Huysmans et JJelnet appuient ce» 
critiques. 

M. Hymans demande la revision des règles d avance
ment pour les officiels. Bea.ue-oup de ceux-ci cherchent, 
par découragement, des emplois civils. 

MM. Bélhune, Colaert et U J Bruyn parlent dans le 
même sens. 

M. l lymans appuie un rapport de M. Colfs en faveur 
d'une pétition concernant la pension à ace order aux 
soldats et officiers blessés au service. I l cri t ique le vo
lontariat dont le recrutement est dévenu, dit-il, une 
œuvre purement politique et de par t i . 

M. Ruze t t e : Nos Comités se bornent à protéger les 
recrutés contre l'exploitation dont ils pourraient êtro 
i objet. 

M. H y m a n s : ("est une pure propagande de par t i . 
T o n U.s'Coiiuté.s sont diriçéa par des hommes de part i 
et le branle a été elonné par la Fédération des Cercles 
catholique» que préside M. Woostc sur rapport do M. 
Van Severen. (Interruptions.) 

M. A. VerVmegcn justifie la création des Comités de 
recrutement. Ils se sont formés nour assurer l'exécu
tion d'une loi votée par le Parlement. C'est là une œu
vre do bon eitoyen voulant procurer à t 'armes des 
sol.Vlats do bonne santé et de bonne conduite. 

La séance est levée a midi. 
Sriin.i ,1e l'n/'ii *-tnidi. — L a Chamibre prend en consi-

eh'.r.-ition la proposition de M. Dacns relative aux hou
blons. 

L E S ACCIDENTS nu TRAVAIL. — M. Den.s défend lon
guement un amendeiment tendant à eontstituer lo fonds de 
garantie d'aior&s le système des la mutuali té corporative. 

M. de SI IKI de N'aeyer signale i'ii.l.ogi.sme «le l'amende
ment da M. Verliaegen. qui veut aex\mlcr dis subsides 
à des patrons pour alléger les cliarges nos la loi leur im
pose. « U faut respecter I» liberté de 1 assureur. Celui-ci 
no doit pas jouir d'un priviTêge, niais d'un,? égalité cons
tante. Si l'on ne veut pas du système du gouvernement, 
il no reste qu'à recourir au système franejaos.» 

M. Carton de Wiar t estime qu'on ne p< " t libérer les 
patrons des conséquences d e leur faute lourde. « H faut 
Mirposer aux sociétés d'assurance certaines prescriptions 
epae les patrons «seront tenus d'observer.» 

M. Baudtiin combat la manière de voir élu gouverne
ment . 11 fait r j révoir la possibilité de l'insolvabilité d'une 
caisse importante d'assurance, ce qui serait pour les ou
vriers une véritable catastronhe. 

L'amendement Hclleiputte est adopté par 71 voix con
t r e 50 et une abstention. 

M. le Présielcnt demande si, en pivsence de ce vote, les 
atmenitaniientG doivent être maintenus. On procède néan
moins au vote sur le texte de la Commission qui est 
adopté. Un amendement de M. Verhaegen a t t r ibuant 
aux oatrons un subsiele de 50 c pour èliaque ouvrier 
assuré est retiré. L'amendement de M. Janson est rejeté 
par 50 voix contre 48 et une abstention. Un amendement 
do M. Destréo est également rejeté. Vn amendement dé 
M. Denis est renvoyé à la discussion de l'art. 31. 

L a séance est levée. 
LV DI0Cl>i;-i ; icl.N C I V I Q U E est décernée aux per

sonnes ci-après désignées, en récompense des services 
r endus : La croix de 1" classe à : Mmes Catteau M.-A., 
sœur hospitailière à l'hôpital civil de Wervirq ; D'Hey-
gere U.-M.. prieure à l'hôpital civil de Wervirq. — 
La nnVlaille de l " classe à : Mmes Feys L. et Verbeke, 
sages femmes des pauvres à Roulers; A. Nollet, mem-
«bre du P.ureau de bienfaisance e t des hospices civUs de 
Wervioq; Mme M. Verhoest, supérieure de rbospice 
des s/îe'illards, iri. 

L ' I N S T R U C T I O N E N B E L G I Q U E . — Des statis-
tiqu.es récentes étaMies par le elépartement de l 'instruction 
publique, il résulte que le nombre des illettrés a diminué 
de 21 % de 1896 à 1900 «dans l'eaisemWe du royaume; 
celui des habi tants gâchant lire e t écrire est en 1900 de 
76 % parmi le» personne» Agée* de 45 à 65 ans ; Is^pro-

porftion des lettrés s 'é l i re i 82 % dans U catégorie des 
habitants de oo à 45 ans, à 87 % dans celle de 25 i 44 
ans, e t i 90 % parmi ceux de 15 à 25 an». 

Ce dernier chiffre etl d 'autant plus intéressant & noter, 
qu'il faut défalquer «les 10 % d'illettrés restants les arrié
rés de toutes sorte» — dég«5nérés, malades, e tc . , — si bien 
que bientôt il n'y aura plus d'enfant» ne fréquentant pas 
1 école en Belgique. 

Les mêmes statistiques font constater que le nombre 
des «àlève» des écoles primaires soumises à l'inspection da 
1 E ta t étai t de 399.628 en 1857 ; il est de 563.814 en 1881, 
et s élève aujourd'hui à 793.916. Il y avai t 5.931 institu
teurs en 1857 ; 8.326 en 1681 ; il y en a 16.632 en 1900. 

E n 1901, l'épargne scolaire est enseignée da i» 6.974 
«Scoles; 159.374 élèves des établissements d ' instruction 
primaire sont affilié» aux mutualité» scolaires ; 302.444 
éJeves possèdent un livret de la Caisse d'épargne. La, 
m e t t a n t de l'épargne scolaire dépasse 8 miîhons de francs.-

Les mêmes progrès se manifestent dan» renseignemen* 
moyen e t supérieur. Diverses spécialisations, répondant à 
des besoins nouveaux, y donnent naissance k un enseigne
ment profess.icmDcl «t technique organisé avec le plus 
grand som. 

Le nombre des étudiants des universités belces était £* 
1.071 en 1.330; il s'élève en 1900 à 5.266 

L E S CAN X G N N I E R S A B I C Y C L E T T E . — On avait' 
annonce que les cantonniers belges, elont le traitements 
sera sous peu majoré, seraient exo-gés d'scqueârir une bi
cyclette, laquelle leur servira à parcourir les tronçons d« 
route dont ils on t à surveiller l 'entretien. Nous appnjr-
nons aujourdlnui que la maclhine leur sera fournie gr-V 
tuitement pa r le gouvernement. 

X ^ T Q
C I I E Î 1 I N ^ F E i l E N T R E T O U R N A I H.B 

w » o S i » ~ . ™ ) ? o m t e d'arrivée et de départ de» traîna 
• '!M° J t 3349 seront transtéres de Mons à Tournai , 
a dater d u 1er juillet prochain. Les horaires de osa 
trains iseront complotés comnie suit : Train 'ZMb • Mon», 
JP"' o ^ ' 3Zi *&,- 9 h ' 4 2 ; ^ in t -Glus ta in , arr . 9 h. 63, 
dep. 9 h. 54; Blaton, arr . 10 h. 11, d«jp. 10 h 12- Pé l 
ruwelz, a r r 10 h. 20, dép. 10 h. 21 ; Antoing. arr . 10 
heures 36, dep. 10 h. 37 ; Tournai, arr . 10 h 46 — 
Tournai, dép. 15 h . 13 ; Antcang, arr . 15 h 22 dép 
15 h. 2 3 ; Péruweiz, a r r . 15 h. «iéip. 15 h. 30; SainU 
Ghisilam, a r r . 16 h. 06, dép. 16 h. 07 ; Mons ai-r 16 
heures 16, dép. 16 h. 28. 

L E S P E N S I O N S D E V I E I L L E S S E . — La section-
centrale dhargiie de l'examen des propositions nieJifiamb 
!a loi sur les pensions de vieillesse a repoussé la propo
sition socialiste et a adooté celle de M. Tibbaut et con
sorts. 

L A S E C T I O N C E N T R A L E diargée de l'examen d u 
pro je t de loi tendant à met t re , au point de vue de la 
patente, les sociétés étrangères opérant <ai Belgique sur 
le même pied que las sociétés s ini i lows befges vient de, 
se réunir. Elle a_ admis le principe fondamentaJ du pro
je t . Mais elle n'a pas adopté le projet gouvernemental 
en ce qui concerne la taxation à merci par le fisc Vasque 
les sociétés étrangères ne font ^a.s les «ieVJarations néces
saires de leurs bémsfice» sppoyties «les pièces jnstificativef 
convona.bies. La s.-c.tion " a substitué par voie d'aniende-
inent un article emprunté à la nronosition de loi Jle.yois 

L E %COMITE FRANCO-BELGE ira au jour Jhu i 18 
juin, a trois helires, faire son péi'erinage annuel au champ 
de bataille de Waterloo. 

O A K D 
M E R E E T F I L L E Q U I SE S U I C I D E N T . - E u e 

des Kesmouleur.s, à Garni, habitaient Mme Tuerv , v de 
70 ans, e t sa ti..e. tgée de 40 ans. misa tenaient un maga
sin d épicerie. Hier matin, la toi v.uitc allait fraiiper à 
la porte de la chambre ele sa maîtresse; ne recevant pas) 
de îvponse, cl 'e enfonça la porte « t se t r ou ra en mésence 
d un «spectacle douloureux. Mme Tliéry et sa fiile • isaieoo 
par t e r r e ; un mt-.lccin, requis auss ne pu t que cons
ta ter la mort p a r asphyxie. Le,, malheureuses s i 'a ient) 
su'u-idées en allumant un réchaud rempli do ch-'ubon» de 
bois ; pour «mipèc-her l 'air d 'entrer dans la chamibre, elles 
avaient bouché ila serrure et l 'ouverture de d«ie-sous la 
porte au moyen dé torchons. Mme Tliéry souffrait dit-
on, depuis longtemps, d'une maladie incurable. 

T E N T A T I V E DE M E U R T R E S U I V I E DE S U L 
i i ' <7~ i l a n l 1 - vers minuit, dans une maison da bou-
levaid Saucy, à Liège, un ouvrier menuisier. Auguste 
C , a tiré un coup do revolver .sur son amie .JI.no A....1 
e t I a b l e s se grièvement à la tète. Puis il s'est lai t jua-
tiexî en se tenant deux twlles «lanr. les tempes. C . . . et son 
amie avaient .de fréquentes qnereilleis. 

M O E R K E R K R 
A S S A S S I N A T D 'UN D O U A N I E R . - Un l i he a t 

tentat a cte commis l'avont-ttiernièrc nuit à Mi .•rkerfca. 
Les douaniers Weghstcen e t B i m k , qui étaient iti tour
née le long du canal de Sc.hipdom k. ont été attaque»; pa r 
derrière par quatre individus qui «s'étaient «Tachés ta lona 
de la berge. L 'at taque fut si soudaine que les dcuanianl 
ne purent faire usage de leur rovolve r. Wesgfasteen tomba, 
•portant vingt-six blcs.ures. Son état est des plus . iws . 
i l a été administre. L ' Parquet »e»( (asjssaorté -ur les 
Jieux. On croit à nna vengeance. Buyck a été té ment 
biessé. 

M O U S C R O N 
« l l i . V I I S i : n i r i V I I X E - H A I W l ï L . _ n i , m . - « en 

tous genres: confectionneies et sur mesure. 22003 

L U I N G N 2 
L ' I N S T A L L A T I O N OOLE.N N E L L E DU B M 

D H S C H R Ï V E K E , CURE. — Me.cicJi matin, les habi
tants de Luingne avaient rie-aJisé de zèle et de goût pour 
fêter l'installation soiennssie «lu uoiiV<?au pasUtu- de 1a 
paroisse. I I . l'abbé Deseiirrrere, ancien diixe:..a- dea 
Sœurs Luno t t e , à Ypreo. Aux habiiations nia^nifique-
inent décorées liottent les couleurs nationaie* ct"...i \atoe.' 
Pa r tou t où doit dé l ier la cortège ce ne sont quo laussss-
potte» cnguirlanxlés;s de veavlure et de fleurs, 
ciiioiiogiairniiies, écosaons varieis e t faisceaux de ban
nières multicolores. La maison de M. L. Hocede7., bour«r-
m »tre «le Luingne, tes couvents ele Saint-Charles e t d e 
Notre-Darne-des-Anges, t eglisj paroissiaie et pluisieura 
autres mai-ons part.iculières sont f.aklienient i l »cmp-
tueusement décorés. 

L E CORTLCC. — A onze heurce. un peloton de ci;. |liant* 
cavalière escortant la voiture qui aaneiie le nous . . .a curé 
fait son apparitiion sur le territoire de la edsnmune, prèe 
du j iassogeé niveau du chemin de 1er. Un peu i 'us loin, 
près de la première fausse-porte érigée sur la dba lassa de 
Luingne à Hoascron, at tendent les nombreux groupe» 
dea Confréries et des Œuvres de la paroisse aveo leurs 
bciL'es et ric^hos bii inièr.s . L-s enfan:s des écoles, garçons 
e t filles, prennent la tête du . ort.'ige qui se forme sussUM, 

M. J'aibbc Dciselii j cerc, qu'aevonepagnont MM. ' e abbéa 
Diipan. curé-doyen ele Menin ; liu*scihaert. doyen elo 
T l i i l t . frère du députe d s Monter on, et Vaadernieersoh, 
curé de Saint P.erie. s Vnr. s. .1, s-enlcnt «la voiince. La 
tanfona Union musicale de Luingne joue la Bruli,n,connt. 
M. L. Hocedez. bourgmestre, .-ouiiaito ensuite !.. bien
venue au nouveau curé «et- "Ini exprime toute la --yiiMatriie 
des habitants. M. l'abba l)>e.hn-vere réoond i M. le 
Bourgmestre q n ' i t ravairW» au bien «le ses osai .ivec 
tout M>n eoour. son sels et son d «vouement. 

Le e'orte'.go sV.bra.nle. au mpleu d'an» dou'V !-....'e d e 
spe tateurs. Derrière le nouveau < nré ss rang.' an nom
breux « lergé. N.MI.S y wiiissiouons ton» les curés «K v eom-
iti'in.s environnant.-s : ,|,. M(9Usrron. Retillcglie T*. Dot t i -
gniev. ller.se.iux. e t c . ; le R. P. Dubois, SUCN', - ur de» 
Barnabitsa «le Mouseron. qu'accon pegnent les T ' 1 P P . 
Coinmbs et WiHeins, de la même maison : M I' \ "••n-
derberglie. directeur des Dame» 1 Marie et des crofes-
seor» du collèvge Saint-Joseieh de Absirscron ; AT.M. 'e no
taire Busscihaert. «ii'-mté «te Mon.«c-ron; F . M . " ; ? , de 
Mouscron, et Poullcrj ele DôUigrHes, ev>rseïlcrs nrovin-
ciaux ; les membres du Conseil- communal, le» f.d.i icien», 
etc. . etc. Devant la demeure vie M. le Boorgmertre Ho
cedez. le cortège s'arrête. I > rouvenu nasteur et nés sui
vants y entrent pour rcvi'-tir V.s «habits rebgieiix. Vna 
fillette habillée de blanc comnlhii -n:•• M. 1» curé e t lui 
offre la houlette p u t o w l s . 

L E S CÉBÉMONIKP PE I'INSTALLATIOS — Le cortège gagne 
sfora l'église où se déroulent le.s cércironios liturgiques d e 
1'insta'iation. M. Dupan. le doven do Merrin. dans une 
bcl'e allocution, pwsente aux fidc'es le nouv«?an « nré e t 
raippelte à cet te occaision les .devoirs et lies cfolig.it cils ré
ciproques du pasteur et des ensinas. 

Le o h a n t d u 7'c licum et la'be;n,die~tion du Trss-.Saini« 
Sacrement clôturent la cérémonie religieuse. Il e t midi 
e t demi. Le cortèco so reforme «Vas comme précHem-
ment ixiur se rendre au rawsbvtère. Après lia prise de 
Msaassioa et le.s présentations d iisage, a lieu ' a disloca
tion des groupes. Au couvent de Notre-Damc-d «s Anges 
qnatre-vin."ts invités prennent pa r t au banquet.. 

S A I N T - L É G E R 
U N E F E T E M U S I C A L E est organisée pour dimanche 

priochain 21 juin pa r 'la fanfare de Saint-Léger, à l'occa
sion de l'inauguration eie son drapeau. Cinq tocii lé» des 
environs ont déjà promis leur concours. 

H E R S E A U X 
D E ? P R O C E S - V E R B A U X pour ivresse et viola

tion de domicile ont été dressés i : Léon Verdonck, 23 
ans, demeurant chaussée de Luingne ; César Dec'erclç, 
28 ans, à la Place, e t Polydore Misières, au Long Bout . 

TOURNAI 
LES COURSES D E T O U R N A I DU 28 «JUIN. _ . 

Le ConîTié des courses a uejà reçu de nombreuses ins-
crLptions pour le 28 juin prochain; en voici le pro-' 
gramme : 1. Prix pour tous «lievaux du Tournais»», 
avec e t «sans papiers, ayant 2 mois de résidence : 100 
francs. — 2. Prix de l'JStevage, chevaux belges, 3, 4, S 
« t 6 ans : 400 francs. — 3. Pr ix dea Dames, courses pta-
te» pour tou» «Jievaux.: .300 francs. — 4 , Pr ix de la 
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